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UNIVERSITÉ
LAVAL  

  École d’architecture  

 Plan de cours  
 Automne 2016 (local 4220) 
 
   

HABITATS et CULTURES 
 

Salluit - Uashat Workshop 
Réflexions, explorations et projections des potentiels (individualisation et solidarisation)  

des infrastructures bâtis (à vocations économiques, communautaires, sociales et culturelles)  
de deux communautés innue et inuit  

ARC-6041 (80663) 
Professeur : André Casault 
Cet atelier se développe dans le cadre d’un projet « Habiter le Nord québécois; mobiliser, comprendre, imaginer » . 

 

 
Campement d’été inuit (Source : Institute-Pitseolak-Ashoona-HR) 
 

« Désormais la solidarité la plus nécessaire est celle de l'ensemble des habitants de la Terre. » 
Albert Jacquard 

 
Fonction de l’atelier dans le programme 
L’atelier Habitats et cultures vise à introduire les étudiants à des milieux socioculturels auxquels ils sont 
en général étrangers, et à les mettre en situation de découverte intellectuellement stimulante, d’observation 
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active et d’écoute sensible à leurs interlocuteurs. 
 
Cet atelier est dédié à l’étude de la relation entre les modes d’appropriation et d’occupation de l’espace, 
les formes bâties et les pratiques culturelles qui découlent de la transformation de l’héritage du passé. 
Les dimensions temporelles et collectives de l’architecture qui exprime la culture en mouvement 
constituent les principaux fondements de la réflexion. 

Dans le cadre d’un projet, l’atelier vise la collecte et l’analyse d’une information pertinente, l’exploration 
architecturale et la production de propositions culturellement déterminées et adaptées aux modes de vie, aux 
valeurs et aux ressources des milieux d’intervention concernés. L’atelier est concomitant au cours ARC-
66365, Architecture, urbanisme et coopération internationale. 

___________ 
 

« Le mot « culture » revêt de nombreuses significations. Ici, nous entendons employer la plus générale,  
à savoir celle d’accumulation globale de connaissances et de nouveautés engendrée par la somme de 

contributions individuelles transmises au fil des générations et diffusées au sein de notre groupe social,  
accumulation qui influence et modifie continuellement notre vie. »  

(Source : CAVALLI-SFORZA, Luca, Évolution biologique évolution culturelle, Éd. Odile Jacob, Torino, 2004, p.9) 
 

___________ 
 
 
But de l’atelier 
 
1. Développer l’autonomie de l’étudiante ou de l’étudiant en lui faisant exercer son sens critique 
relativement à l’existence de divers systèmes de valeurs, notamment son propre système de valeurs ou 
celles associées au champ de l’architecture. 
 
2. Développer la capacité de l’étudiant à définir la nature de l’information nécessaire, les méthodes de 
collecte et d’analyse, et les moyens d’intervention appropriés à chaque situation culturelle, dans le cadre 
d’un projet de design architectural. 
 
 

 
Campement d’hiver inuit (Source à confirmer) 
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Objectifs généraux de l’atelier 
 
1. Comprendre l’interrelation et l’influence des facteurs culturels qui caractérisent le rapport entre une 

communauté, environnement bâti  et son territoire. 
 

2. Savoir prendre en considération les caractéristiques historiques, économiques, politiques et sociales 
dans le processus de conception d’un projet d’architecture. 

 
3. Savoir établir la responsabilité de l’architecte à l’égard des valeurs et des aspirations spécifiques des 

populations pour lesquelles il travaille. 
 

4. Développer une réflexion critique sur sa propre démarche d’architecte et sa dimension éthique dans le 
contexte de l’expérience interculturelle et collaborative que propose l’atelier. 

 
5. Au plan de la conception d’une proposition de design : 
 
➺ Savoir identifier le potentiel d’un site en rapport avec l’histoire du territoire, sa valeur symbolique et 
les attributs morphologiques du paysage dans lequel il s’inscrit; 
➺ Savoir identifier le potentiel architectural du programme d’un projet, en rapport avec les besoins et 
aspirations exprimés; pour établir une stratégie de design pertinente; 
➺ Savoir explorer de façon inventive la distribution spatiale et les caractéristiques formelles et 
constructives des lieux et édifices à réaliser; 
➺ Être capable de représenter le projet sous diverses formes figuratives ou techniques, et de le présenter 
oralement et par écrit dans ses aspects les plus significatifs. 
 
Thème du travail de l’atelier Habitats et cultures de l’automne 2016 
Environnement bâti, potentialités des infrastructures, individualisme et solidarité 
Nous explorerons les liens qui existent entre l’habitat des humains, les potentialités de ses 
infrastructures physiques à vocations économiques, sociales et communautaires, et culturelles, et 
leurs caractères individualisant et/ou solidarisant.  
Voici quelques questions (hypothèses de travail) que nous porterons et tenterons de comprendre 
(étymologiquement « prendre avec ») tout au long de la session : 
L’homme construit. Se construit-il? Apprend-t-il à se connaitre en construisant? Construit-il ce 
qu’il est? Devient-il ce qu’il construit? 
Les environnements bâtis – villages, villes, quartiers, banlieues, etc, que les humains construisent, 
nous construisent-ils à leurs tours? Façonnent-ils notre culture? Modifient-ils nos comportements? 
L’architecture peut-elle renforcer la solidarité humaine? 
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Campement d’été innu, Unamen Shipu, circa début XXième siècle.  
 

 
Vue générale de Salluit – (Source- Louis Carrier - Travail personnel, janvier 2008) 
 

« Et pour celui-là qui est solidaire des hommes, l’homme n’est point simple mot de son vocabulaire, 
l’homme est ce dont il est responsable. » Antoine de SAINT-EXUPÉRY. 

 
Pourquoi réfléchir, explorer, projeter  sur ce thème? 
Parce que bâtir est important, et bien bâtir l’est encore plus. Parce que bâtir consomme 
énormément de ressources, énergétiques et humaines. Parce que mal bâtir nuit!  
 
Aussi, parce que depuis de nombreuses années (1ier atelier exploratoire avec les Innus date de 
1999), beaucoup d’Innus nous disent que les réserves ne leur ressemblent pas, que « tout cela ce 
n’est pas nous »1. Qu’au lieu d’avoir des maisons séparées en petites pièces construites sur des 
terrains où on a préalablement coupé tous les arbres, terrains eux-mêmes alignés le long de rues 
rectilignes, trop larges où l’asphalte domine, ils souhaiteraient se voir, se rencontrer, « être et vivre 
ensemble »,  vivre « en harmonie avec la nature ». Ils nous disent que les territoires, le Nitassinan, 
est leur habitat.  
Parce que les Inuits semblent partager les préoccupations semblables (Atelier H+C de l’automne 
2013). 
Parce que, personnellement dans mon travail depuis plus de quarante ans et au sein du groupe 
Habitats et cultures, j’ai constaté que les humains ont réalisé des choses magnifiques, étonnantes 
                                                
1 Entre autre de Jean-Charles Piétacho, chef d’Ekuanitshit, lors d’une rencontre en juin 2011. 
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enrichissantes, mais je vois aussi, comme bien d’autres, que les « Dérives financières, dérèglement 
climatique, dangers nucléaires, expansion de la pauvreté, dégradation de l’environnement… les 
menaces de notre siècle sont par excellence planétaires2.  
Et je pense, comme beaucoup d’autres aussi, que « La gouvernance dont le monde a besoin est 
solidaire (étymologiquement : pour le tout, pour « das Global » de Peter Sloterdijk), responsable 
(du latin responsus, « qui subit les conséquences de ses actes, en répond ») donc, par excellence, 
démocratique. »3.  
Mais est-il possible de « construire » une telle solidarité? Edgar Morin écrit dans le même ouvrage 
« Or, quand la famille se réduit, quand les solidarités se disloquent, que reste-t-il ? Voilà le 
nouveau paradoxe. Si l’occidentalisation favorise l’individualisme au sens le plus noble du terme, 
c’est-à-dire l’autonomie individuelle et la prise de responsabilité personnelle, elle développe en 
même temps l’égocentrisme, l’égoïsme, ainsi que la dégradation des solidarités traditionnelles. » 
Ceci, je l’ai senti à maintes reprises en travaillant avec les Innus mais aussi avec les Africains de 
Dakar4 et ceux de Guinée-Bissau5 et aussi les chinois de Beijing6 et les vietnamiens de Hanoi7.  
 

 
Vue aérienne de Uashat, circa 2012, (Source : Projet Tetauan, photo de P. Lahoud) 
 

                                                
2 tiré de  « Le Monde n'a plus de temps à perdre » par René Passet, Mireille Delmas Marty, Michael Doyle, Stephane 
Hessel, Bernard Miyet, Edgar Morin, Michel Rocard, Peter Sloterdijk, 2012.) 
3 idem 
4 lors de travaux de collaboration réalisés entre 2004 et 2013 (projets Malika- CRDI). 
5 Entre autre lors d’un projet de construction d’écoles (SUCO, 1979-81) et de retour sur ces travaux en décembre 2004 
et février 2016. 
6 Études et recherches à Beijing entre 1983 et 1986 et projets avec le MCHG de Université McGill entre 1989 et 1995, 
et lors de multiples retours sur ces travaux entre 1995 et 2016). 
7 Lors du projet PPUCD « Vietnam », AUCC, ACDI, 1999-2006, voir aussi « Comprendre l’habitat de Hanoi », 
Presses de l’Université Laval, 2006.   
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Tout en construisant des habitats où les humains pourront devenir autonomes et nobles, pouvons-
nous concevoir et construire des habitats qui rendront les humains solidaires, capables de vivre et 
de rêver ensemble? Ce sont là des questions, des pistes de réflexions.  
Que pouvons-nous faire comme un architecte dans ce contexte? 
 

 
Campement inuit d’hiver (Source : http://agoras.typepad.fr/regard_eloigne/2011/09/au-nord-du-nordles-inuit3.html) 
 
 
Le contexte et sujet du projet 
Le projet de l’atelier Habitats et cultures de l’automne 2016 vise donc la réflexion, l’exploration et enfin 
la projection de formes d’habitats « solidarisantes » mais aussi respectueuses des individus - jeunes et vieux,  
de la famille et de la communauté.  
Nous travaillerons avec (et non pas pour!) les communautés Innue de Uashat mak Malioténam  et Inuit de 
Salluit au Nunavik.  
Les Innus vivent en réserves et les Inuit dans des villages ou municipalités. Les uns comme les autres logent 
majoritairement dans des maisons dont les racines ne sont pas les leurs. Des maisons aux racines 
transplantées en d’autres sols. Jusqu’à tout récemment les maisons de Uashat mak Malioténam était conçues 
et construites par les « blancs », aujourd’hui les Innus les construisent eux-mêmes et tentent de plus en plus 
de concevoir leur milieu de vie.  Les Inuit logent en grande majorité dans des maisons qui appartiennent à 
l’Office municipale d’habitation Kativik (OMHK), des habitations dites « sociales » conçues et financées 
par la Société d’habitation du Québec depuis la fin des années 70’s. À ce jour, devenir « propriétaire » de sa 
maison est une chose bien difficile (voir impossible!) au Nunavik.  
Ces environnements sont issus dans les deux cas de modèles nés au « sud ». En grande majorité des maisons 
détachées ou communément appelés bungalows  pour ce qui est de Uashat mak Malioténam qui se déploient 
à la façon de nos banlieues nord-américaines nées avec le voiture individuelle.  
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Chez les Inuit du Nunavik, ces maisons sont des détachés unifamiliaux ou très souvent des duplex (bi-
familiaux). Le déploiement de ces formes d’habitats est de type banlieusard où la voiture individuelle est un 
élément essentiel, voire incontournable, à son plein déploiement.  
Des études semblent démontrer que ce mode de vie renforce l’individualisme (voir références). D’autres 
études démontrent qu’il est un grand consommateur d’espace, de ressources et d’énergie.   
    
Modes de travail 
Nous examinerons les facteurs humains et techniques à long terme (ultimate causes) de même que les 
facteurs de proximité (proximate causes) déterminant ou/et influençant la planification, la conception, la 
construction, l’entretien et « l’usage/la vie » des formes bâties présentes dans ces deux territoires nordiques.  
L’ensemble du processus de conception des prototypes développés dans l’atelier se fera en collaboration 
étroite avec les partenaires du projet. Cela est certes plus facile à dire qu’à faire, mais nous tenterons dans la 
mesure du possible et de nos moyens (incluant nos moyens financiers!) de travailler avec les populations 
locales et/ou certains de leurs représentants.  
Les étudiants de l’atelier Habitats et cultures (H+C) seront appelés à échanger avec leurs collègues de 
McGill  qui eux, travailleront sur l’urbanisme du Nord, fort probablement à Kuujjuarapik.  
 
Nous étudierons les travaux réalisés à l’automne et à l’hiver 2013 et 2014, ainsi que ceux de l’atelier DU de 
l’automne 2015.  
 
Les étudiants d’H+C entreprendront dès le début du mois de septembre des recherches et des exercices sur 
différents types d’agglomérations contemporaines et passées.  Nous apprendrons sur l’histoire des peuples 
nordiques, sur l’historique de l’habitat nordique – traditionnel, nomade, non planifié et contemporain 
planifié issu du « sud »,  sur les relations avec « l’autre », les européens, les canadiens et les gouvernements 
fédéral et provincial, sur les « précédents » construits au Nunavik ou ailleurs sur les territoires nordiques de 
la planète qu’ils soient canadiens (Nunavut, Inuvialuit, Nunatsiavut), américains (Alaska), Danois 
(Groënland), Scandinave ou Russe (une partie du nord-est de la Sibérie).  
Les résultats de ces recherches seront présentés et discutés avec les représentants des partenaires du projet.  
 
Il y a 14 villages au Nunavik. Afin de bien comprendre l’ensemble des contextes d’implantation, avant de 
travailler localement sur Salluit, Geneviève Vachon, professeure à l’ÉAUL et directrice du projet « Habiter 
le Nord québécois; mobiliser, comprendre, imaginer », viendra nous présenter le projet et le travail réalisé à 
l’automne 2015. Maxime Rochette coordonnateur du groupe H+C et viendra nous présenter son travail sur 
nous la morphogénèse des 14 villages du Nunavik. Michel Allard, expert du pergélisol viendra nous 
présenter ses recherches sur l’ensemble du Nord et plus spécifiquement sur Salluit. D’autres experts du 
Nord et des Inuits, participeront à l’atelier. 
 
 
Mission et objectifs spécifiques du projet  
 
Objectifs spécifiques 
• Initier les étudiants aux différents facteurs culturels qui influencent la forme de l’habitat, dans les 

deux cas présents, dans un contexte climatique nordique et avec des groupes humains nouvellement 
aux sédentarisés; 

• Amorcer une réflexion sur la différence entre les causes/facteurs culturels, idiosyncrasiques 
(personnelles) et universels à long termes (ultimate causes) et à courts termes (proximate causes) 
qui modifient la forme du bâti dans le Nord. 

• S'initier aux enjeux entourant le développement « urbain » - ici villageois/municipal et des réserves 
et la gouvernance des milieux de vie dans ces communautés autochtones; 

• Comprendre l'importance des caractéristiques historiques, économiques, sociales et politiques des 
sites étudiés et leurs relations avec les différentes communautés ; 

• Apprendre à faire l'analyse d'un site existant, d'en comprendre sa structure physique (hiérarchie des 
espaces et des éléments) et organisationnelle ; 
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• Apprendre à explorer la capacité (le potentiel) d’un site localisé dans un contexte climatique 
nordique et majoritairement autochtone,  

• Initier les étudiants aux méthodes de conception architecturale participatives et collaboratives; 
• Explorer et analyser des typologies résidentielles traditionnelles et contemporaines qui pourraient 

s’avérer instructives et appropriées dans le contexte de notre travail sur le Nord; 
• Apprendre à présenter vos projets graphiquement, oralement et par écrit dans un contexte 

interculturel (réaliser qu’il existe des « modes » de présentation au sein des écoles d’architecture de 
notre planète et que ces méthodes de présentation qui peuvent être fort « acceptables » entre 
« nous » architectes au cœur des écoles - dans ces contextes scolaires, académiques ou 
professionnels, ne le sont pas forcément à « l’extérieur », dans une réalité autre. 

 
  
Activités de l ’atelier (liste préliminaire, à réajuster selon les circonstances) 
- Lectures et séminaires sur l’approche théorique : Un regard « large » sera porté sur le contexte 

d’intervention afin d’intégrer à notre travail tous les dimensions de la vie au Nord, qu’elles soient, 
historiques, sociologiques, économiques, politiques, ou poétiques etc. Les facteurs à long terme 
(ultimate causes) vs les facteurs de proximité (proximate causes8) seront étudiés et analysés afin de 
comprendre la situation actuelle de l’habitat et du cadre bâti du Nord. Ses histoires, ses cultures, les 
relations des Innus et des Inuit à l’habitat nomade et sédentaire, aux impacts des formes bâties sur 
les individus et sur les collectivités innues et inuit. Les travaux porteront également sur la 
morphogénèse des tissus « urbains » des établissements humains – campements ou/et villages du 
Nunavik et des campements et réserves innus. Des liens (formations d’équipes de travail, sujets de 
recherches, etc…) seront mis en place avec le cours « Architecture, urbanisme et coopération 
internationale). 

-  Exposés par des invités sur les Innus et les Inuits, leurs histoires, leur habitat, le Nord, les politiques 
gouvernementales en matières d’habitation, les enjeux économiques, environnementaux, humains 
de l’habiter au Nord, etc. 

- Études sur l’efficacité énergétique des maisons et des villages/réserves du Nord.  
- Études de précédents; études comparatives de différentes typologies d’habitations contemporaines 

collectives et possiblement solidarisantes conçues ou non pour le Nord. 
- Études de certains processus participatifs de conception architecturale, précédents et mise en 

situation. 
- Approche morphologique; nous nous aiderons, pour l’analyse du cadre physique et pour le 

conception architecturale, des ouvrages de John N. Habraken ; Structure of the Ordinary (1998), 
Transformation of the site (1986), et de quelques autres ouvrages traitant de morphologie; The 
Social Logic of Space de Bill Hillier (1987), Decoding Homes and Houses de Julienne Hansen 
(1998), Interpreting Basic Building de Gianfranco Caniggia et al. (2001). Et pour l’histoire et 
l’analyse, les ouvrages de Norbert Schoenauer.  

-  Développement/conception de projets expérimentaux génériques (exploration du sujet de manière 
pratique et dans l’action avec un usage varié de différents médiums (différents types de dessins à la 
main ou /et numériques, maquettes, etc).   

- Discussions informelles en groupes et présentations plus formelles sous forme de critiques/échanges 
avec invités. 

- L’exploration conceptuelle devra se faire par la maquette, autant lors des étapes exploratoires que 
pour cette des présentations. 

- Rencontres avec les groupes de partenaires innus et inuit et séjour dans à Salluit et à Uashat: Deux 
séjours courts de 3 ou 4 jours environ sont prévus à Salluit au Nunavik et à Uashat sur la Côte-
Nord. Étant donné la complexité du partenariat et les coûts très élevés associés aux déplacements 
dans le Nunavik, un séjour à Salluit devra être discuté en début de session avec les étudiants. Au 
moins un ou deux étudiants par équipes se rendront à Salluit et à Uashat. 

  

                                                
8 Voir les ouvrages de Jared Diamond sur ce sujet. (www.jared diamond.org) 
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1ière esquisse de CALENDRIER et PRINCIPALES ACTIVITÉS (sujet à changements selon dates des 

séjours à Salluit et à Uashat) 
 

lundi mardi mercredi jeudi vendredi 
5 sept. 
Congé de la Fête 
du travail 
 

6 sept. PM 15h30-18h30 
1e ½ jour d’atelier; 
présentation du projet, du 
contexte et de l’approche 
théorique et pratique du 
sujet de l’atelier, 
déroulement du travail, des 
thèmes d’études et de 
recherches de la 1e phase 
de prise de connaissances, 
des étapes de la conception 
architecturale, et des 
échanges/présentations 
avec les différents 
partenaires.  
Exercice individuel de 
réflexion « habitat 
individualisme et 
solidarité ». Composition de 
4 équipes mixtes. 

7 sept.  
 

8 sept :  
 

9 sept. AM  
Regards sur l’exercice 
individuel donné mardi. 
Amorce des travaux de 
recherche sur Salluit et 
Uashat et 1er regard sur les 
sites.  
10h30 : 
Présentation du projet 
« Habiter le Nord 
québécois; mobiliser, 
comprendre, imaginer 
(HLNQ ». Et des travaux de 
DU réalisés à l’automne 
2015, invités Prof. 
Geneviève Vachon, dir. Du 
projet HLNQ.  

12 sept AM 
1e cours AUCI 
Présentation du 
cours, création 
des équipes de 
travail. 1er 

exercice. 

13 sept. AM et PM 
Morphogénèse des villages 
du Nunavik, invité M. 
Rochette, coordonnateur de 
HLNQ. 
Recherches en équipes 

14 sept 
 

15 sept 
 

16 sept 
Conférencier invité (à 
confirmer) ou/et suite des 
recherches 

19 sept. AM 
André sera peut-
être absent à 
confirmer). 
2e cours AUCI  

20 sept. 
Jury AIAC - André sera 
peut-être absent 
Recherches en équipes 
 

21 sept 
 

22 sept  
 

23 sept. 
Présentations des 
recherches et des 
analyses de sites avec 
invités 
 

Du 26 au 30 sept séjour à Salluit  ou/et Uashat  
26 sept.  
3e cours AUCI 
 

27 sept. 
Séjour à Salluit ou début 
d’une première esquisse : 
analyses des sites  
 
 

28 sept 
 

29 sept 
 
 
 

30 sept. 
Développement des 
esquisses; analyse des 
sites 

Du 26 au 30 sept séjour à Salluit  ou/et Uashat 
3 oct. AM  
4e cours AUCI 
 

4 oct. 
 
Développement de 
l’esquisse 
 

5 oct 
 

6 oct 
 

7 oct. 
Conférence à Terre-Neuve 
André sera absent)   
Développement de 
l’esquisse 
Invité possible pour l’atelier 
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10 oct.  
Conférence à 
Terre-Neuve 
André sera absent 
 
 

11 oct.  
AM : Conférenciers 
norvégiens  
PM : Présentations et 
discussions des premières 
esquisses avec invités 
 

12 oct.  
 
 

13 oct 
 

14 oct. 
Travail en équipe sur la 
proposition préliminaire 
(Possibilités d’exposés par 
des invités) 

Du 17 oct. Au 21 oct. Possible séjour à Salluit ou/et Uashat 
17 oct. AM 
5e cours AUCI  
 

18 oct. 
Travail en équipe sur la 
proposition préliminaire 

19 oct. 
 

20 oct.  21 oct. 
Travail en équipe sur la 
proposition préliminaire 

 24 oct. AM 
6e cours AUCI 
 

25 oct. AM et PM 
Travail en équipe sur la 
proposition préliminaire 
 

26 oct. 27 oct 
 

28 oct.  
Présentations des projets 
préliminaires ou 
préparations des documents 
pour présentations dans le 
nord, 

28 octobre au 5 nov. (semaine de lecture et plus) 
 

ou activités sur le terrain à Salluit et à Uashat  
31 oct. 
7e cours AUCI 
 
 

1 nov. 
Retour en groupe sur les 
propositions préliminaires et 
discussions sur les 
orientations pour l’étape 
intermédiaire. 

2 nov.  3 nov 4 nov.  
Développement de la 
proposition intermédiaire 
Retour sur les milieux 
d’implantation 

7 nov. 
8e cours AUCI 
 

8 nov. 
Développement de la 
proposition intermédiaire 

9 nov. 10 nov 
 

11 nov. 
Développement de la 
proposition intermédiaire 

14 nov. 
9e cours AUCI 
 

15 nov. 
Développement de la 
proposition intermédiaire 

16 nov. 17 nov, 
 

18 nov. 
Développement de la 
proposition intermédiaire 

21 nov. 
10e cours AUCI 
 

22 nov. 
Présentation 
intermédiaire 

23 nov. 24 nov 
 

25 nov. 
Retour sur les projets; 
ajustement et 
développement de la 
proposition finale 

28 nov. 
11e cours AUCI 
 

29 nov. 
Développement de la 
proposition finale 

30 nov. 1 déc 
 

2 déc. 
(Congé de l’Université) 
Développement de la 
proposition finale 

5 déc.  
12e cours AUCI 
 

6 déc. 
Développement de la 
proposition finale 

7 déc. 8 déc 9 déc. 
Développement de la 
proposition finale 

12 déc.  
Dernier cours : 
Présentations 
finales des 
travaux étudiants 
(remise du travail 
final) 
 

13 déc. 
Mise en forme des 
propositions finales 

14 déc. 15 déc 16 déc. 
Mise en forme des 
propositions finales 

19 déc.  20 déc. 21 déc.  22 déc  
Présentations 
finales 

23 déc.  
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Évaluation 
 
Critères généraux 
 
• Rapport « efforts – effets», ou rapport entre travail investi et résultats obtenus; 
• Rigueur de la démarche, jugement et cohérence des choix; 
• Contribution des interventions proposées à l’amélioration des milieux et de la qualité de la vie des 

citoyens; 
• Intégration des concepts théoriques, historiques et morphologiques (Ultimate/Proximate Causes de J. 

Diamond et structure hiérarchique du bâti de J.N. Habraken); 
• Qualité des concepts proposés relativement à la notion de développement durable et responsable; 
• Lien entre identité du lieu (existante et rétablie) et inscription du projet dans une continuité historique; 
• Qualité des interventions relativement aux besoins et aux dimensions qui caractérisent l’identité 

sénégalaise;  
• Qualité de la communication verbale, écrite, graphique; 
• Participation, jugement, sens critique, originalité et autonomie 
 
Des critères spécifiques pourront s’ajouter à cette liste, en fonction du contenu des travaux évalués. 
Les critères d’évaluation seront définis lors de la présentation de chacune des phases du projet. La 
répartition des points est la suivante : 
 
 
Évaluation (pointage) 
Recherches et analyse de sites 15% 
1e esquisse 10% 
Propositions préliminaires 20% 
Propositions intermédiaires 25% 
Propositions finales 30% 
______________________________________________________________ 
Total 100% 
 

Correspondance des notes numériques et alphanumériques !
Valeur numérique  
d’une lettre  

Écart admissible pour convertir  
une valeur numérique en lettre  Signification du résultat  

 A+ 
 A 
 A- 

4,33 
4,00 
3,67 

4,17 à 4,33 
3,84 à 4,16 
3,50 à 3,83 

91,67 à 100,00 
88,34 à 91,66 
85,00 à 88,33 

Travail qui témoigne de l’atteinte convaincante de 
l’ensemble des objectifs visés.  

 B+ 
 B 
 B- 

3,33 
3,00 
2,67 

3,17 à 3,49 
2,84 à 3,16 
2,50 à 2,83 

81,67 à 84,99 
78,34 à 81,66 
75,00 à 78,33 

Travail qui rencontre très bien la majorité des objectifs 
visés. 

 C+ 
 C 

2,33 
2,00 

2,17 à 2,49 
2,00 à 2,16 

71,67 à 74,99 
70,00 à 71,66 

Travail satisfaisant mais qui comporte des lacunes 
importantes à l’égard des objectifs visés.  

 E 0,00 moins de 2,00 00,00 à 69,99 
Travail insuffisant qui ne rencontre pas les objectifs 
visés.  

!
 
Le professeur se réserve le droit de refuser d’évaluer un projet dont il n’aurait pas supervisé la démarche de 
conception et d'élaboration en atelier. La présence et la participation à l’atelier et à toutes les activités sont 
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donc requises. En cas de non-présence ou de non-participation à l’atelier, le professeur se réserve le droit de 
procéder à une évaluation négative. 

 
 

Bibliographie   
(voir aussi la bibliographie du cours « Architecture, urbanisme et coopération internationale et celle du 

projet HLNQ » (à compléter). 
 
 
Théories, (et autres lectures de fond): 
 
CANIGGIA, Gianfranco et MAFFEI Gian Luigi, Interpreting Basic Building – Architectural Composition and 
Building Typology, Alinea Editrice, Firenze 2001. 
 
CAVALLI-SFORZA, Luca, Évolution Biologique – Évolution culturelle, Éd. Odile Jacob, Paris, 2005. 
 
DIAMOND, Jared, Guns, Germs and Steel – the Faith of Human Societies,   
 
DIAMOND, Jared, Collapse – How Societies Choose to Fail our Succeed, Viking, 2005. 
 
DIAMOND, Jared, The World until Yesterday – What Can We Learn from Traditional Societies?, Viking, 2012. 
 
JULIEN, François, De l’universel, de l’uniforme, du commun et du dialogue entre les cultures, Fayard, 2008. 
 
HABRAKEN, John N., The Structure of the Ordinary – Form and Control in the Built Environment, MIT, Boston, E-
U, 1998. 
  
HABRAKEN, John N., Transformation of the Site, Awater, Cambridge, E-U, 1983. 
 
HANSON, Julienne, Decoding Homes and Houses, Cambridge University Press, New York, 1998 (NA 7328 H251 
1998. 
 
HILLIER, Bill, The Social Logic of Space, Cambridge University Press, Cambridge : 1984. (NA 2765 H654 1984). 
 
PALLASMA, Juhani, Encounters 1, (Peter MacKeith Ed.), Rakennustieto Publishing, 2012. 
 
ELWELL, F. W. 2013. Sociocultural Systems: Principles of Structure and Change. Canada: Athabasca University 
Press.  

LENSKI, G. 2005. Ecological-EvolutionaryTheory: Principles and Applications. Colorado: Paradigm.  

Sites web: 
 
Site de Jared Diamond; http://www.jareddiamond.org/Jared_Diamond/Welcome.html 
 
Site de John N. Habraken: http://www.habraken.com/ 
 
 
 
 
Maison passive et efficacité énergétique: (à compléter) 
 
WIMMER, Guido Dr., and The Light House Sustainable Building Center, Passive House Toolkit for Homes, City of 
Vancouver, 2009. 
 
Sites web: 
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http://www.passivehouse.ca/ 
 
 
Grand Nord: (à compléter) 
 
BLOUIN, Marc, Réflexions sur l’habitat nordique, Document présenté à la SHQ (2013-06-28). 
 
Convention de la Baie-James et du Nord Québécois et conventions complémentaires, Ed. Les Publications du Québec, 
Québec, 1998.  
 
Groupe de travail, Réduction du coût de la vie au Nunavik, Rapport présenté à ARK (Administration régionale 
Kativik) et MAKIVIK, Québec, Septembre 2010. 
 
HAMELIN, Louis-Edmond, BIONDO, Stéfano, BOUCHARD, Joë, L’Apparition du Nord – selon Gérard Mercador, 
Ed. Septentrion, Québec, 2013. 
 
HEARNE, Samuel, Le piéton du Grand Nord – Première traverse de la toundra canadienne (1769-1772), Ed. Petite 
bibliothèque Payot, Paris 2002. 
 
LEPAGE, Pierre, Mythe et réalités sur les peuples autotochtones, Commission des droits de la personne et des droits 
de la jeunesse, Québec, 2009. 
 
MILAN, A. Frederick, A Demographic Study of Eskimo Village on the North Slope of Alaska,  
 
NABOKOV, Peter, EASTON Robert, Native American Architecture, Oxford University Press, 1989. 
 
UNIVERSITÉ LAVAL, Mobilisés pour le Nord durable, enjeux et priorités d erecherche, Québec, Juin 2012. 
 
OLLIVIER-HENRY, Jocelyne, « Avec les Inuit du Nord Groenland », Edition Diabase, juin 2008, ISBN 
9782911438523 (2911438523) (Ollivier-Henry a partagé durant sept ans la vie des Inuits du village le plus 
septentrional du Groenland. Sous forme d'entretiens, elle offre à la fois le témoignage de son aventure personnelle et 
celui de la vie quotidienne d'une des dernières communautés inuites vivant de chasse et de pêche.). 
 
AUBUCHON, Marie-Pier, Logements sociaux et niveaux d’éducation au Nunavik, (Mémoire de maîtrise), Université 
Laval. (en cours??). 
 
LÉVESQUE, Sébastien, Conditions de vie des Inuits et des allochtones de l’Artcique canadien, (Mémoire de maîtrise), 
Université Laval. (en cours??). 
 
THERRIEN, Aude, Les politiques de lodgement au Nunavik, (Mémoire de maîtrise), Université Laval. (en cours??). 
 
THOMAS, Annie, Le tourisme au Nunavik, (Mémoire de maîtrise), Université Laval. (en cours??). 
 
SOCIÉTÉ D’HABITATION DU QUÉBEC, Charrette de reflexion sur l’habitation au Nunavik, Kuujjuaq, 2, 3, 4 mai 
2012. (document interne). 
 
Sites web: 
 
Artic Institute of North America: http://arctic.synergiesprairies.ca/arctic/index.php/arctic/index 
 
Centre d'études nordiques Université Laval : http://www.cen.ulaval.ca/ 

Artic Monitoring and Assessment Programme (an Artic Council Working Group): http://www.amap.no/ 
 
Artic council: http://www.arctic-council.org/ 
 
Conception architecturale participative et collaborative:  
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BLUNDELL JONES, Peter, PETRESCU, Doina et TILL, Jeremy (Eds.) Architecture and Participation, Spon Press, 
New York, 2005. 
 
CHARLESWORTH, Esther,  Architects without frontiers. War, reconstruction and design responsibility, Architectural 
Press Elsevier, Oxford and Burlington, 2006, 
 
CONDON, Patrick M., Design Charrettes for Sustainable Communities, Island Press, 2008. 
 
SANOFF, Henry. Community participation methods in design and planning, J. Wiley & Sons, New York, 2000. (HT 
166 S228 2000) 
 
SANOFF, Henry (Ed.) Participatory Design. Design Studies. Volume 28, Issue 3, (Mai 2007). Elsevier. Disponible au 
http://www.sciencedirect.com/science/journal/0142694X.  
 
SLOCUM, Nikki. Participatory Methods Toolkit : A practitioner’s manual, UNU/CRIS, 2003.  
Document PDF disponible au www.unu.cris.edu .  
 
 
Enjeux socio-politiques et interculturels : 
 
ADLER, Nancy J., Comportement organisationnel: une approche multiculturelle, Éd. Reynald Goulet in. 
1994. 
 
BENNETT, Milton, Education for the Intercultural Experience, Ed. R. Michael Paige, Yarmouth, ME : 
Intercultural Press, 1993. 
 
DEVIN, Fred, GAJARDO, Anahy et JAVANCHY, Anne, ANTHROPOLOGIES DE 
L'INTERCULTURALITÉ, L’Harmattan, Logiques sociales, 2011. 
 
GRENIER, Louise,  Connaissances indigènes et recherche, un guide à l’intention des chercheurs, Publié 
par le Centre de recherches pour le développement international, Ottawa 1998. 
 
NEZAR AlSayyad (Ed.), Hybrid Urbanism – On the Identity Discourse and the Built Environment, 
Greenwood Publishing Group, West port, CT, 2002. 
 
RAPOPORT, Amos. Pour une Anthropologie de la Maison, Dunod, Paris, 1972. (pour la traduction 
française).  GN 414 A1 R219 1969  (salle de lecture) 
 
RAPOPORT, Amos. Priorities for Environment Design Research - The Environment as an Enculturating 
Medium, EDRA, Washington, 1978.  LB 1125 R219 1978 
 
RAPOPORT, Amos. History and precedent in environmental design, Plenum Press, New York, 1990.  TA 
170 R219 1990. 

SCHOENAUER, Norbert, History of Housing, School of Architecture, McGill University, Montréal,1992. 
 
SCHOONBRODT, René et MARÉCHAL, Luc, La ville, même petite, Belgique, Collection quartier Libre, 
Castells Labor, 2000. (HT 151 S372 2000). 
 
VULPE, Thomas et al. Profil de la personne efficace sur le plan interculturel. Centre d’Apprentissage 
Interculturel, Institut Canadien du Service Extérieur, Ottawa, 2000. 
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Une revue : Traditional Dwelling and settlements Review, Journal of the International Association for the 
Study of Traditional environments,  Center For Environmental Design Research, University of California, 
Berkeley. 
 
Autres sources (consultées le 8 août 2016) (http://naqviamwest.blogspot.ca/2015_09_01_archive.html) 
SOURCES: 
 
Goldi Productions. "Canadas First People." first people sof canada. Last  
modified 2007. Accessed September 8, 2015. http://firstpeoplesofcanada.com/  
fp_groups/fp_inuit3.html.  
 
Karr, Dr. "Inuit Houses - Igloos." history for kids. Last modified June 15,  
2015. Accessed September 7, 2015. http://www.historyforkids.org/learn/  
northamerica/before1500/architecture/inuit.htm#.  
 
Pritzker, Barry M. "Alutiiq." In American History. ABC-CLIO, 2000-. Accessed September 13, 2015. 
http://americanhistory.abc-clio.com/. 
 
Pritzker, Barry M. "Inupiat." In American History. ABC-CLIO, 2000-. Accessed September 13, 2015.  
http://americanhistory.abc-clio.com/. 
 
Wikimedia Commons. "Inuit." Wikepedia. Last modified September 8, 2014. Accessed  
September 8, 2015. https://en.wikipedia.org/wiki/Inuit.  
 
 
 
 
 
 
 
!
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_________________________________________________________________!
Politique de remise des projets d’ateliers à l’École d’architecture 
Cette politique doit être intégrée sans exception à tous les plans de cours des ateliers. 
 
Afin d’assurer le bon rendement pédagogique des critiques des projets d’ateliers, de maintenir la qualité du 
service d’impression à l’École et de permettre l’archivage électronique des projets, les remises des projets 
finaux9 prévues aux plans de cours doivent, en tous points, respecter la présente politique.  
 
Remise des projets finaux 
 
•  Comment remettre un projet final et dans quels formats ? 
En déposant sur <www.WEBDEPOT.arc.ulaval.ca>, un dossier compressé (.zip) identifié à son auteur, 
contenant les fichiers en format .pdf également identifiés à leur auteur, des planches définitives du projet 
• Quand remettre ces deux séries de documents ? 
Aux dates et heures indiquées au Calendrier des remises préparé par la direction. Ce calendrier est déposé, 
au début de chaque session, sur le site Internet de l’École, à <http://www.arc.ulaval.ca/>. 
 
Lors des journées de critique 
Toutes les planches du projet, identiques au contenu des fichiers électroniques remis auparavant, doivent 
être affichées aux locaux, jour et heure indiqués par le professeur ou par la direction. Les maquettes peuvent 
être apportées le jour même, avant l’heure prévue du début de la critique. 
 
Dérogations éventuelles à la politique et pénalités associées 
Le coordonnateur aux opérations et les professeurs d’atelier doivent signaler toute dérogation à la direction.  
 
Les dérogations et les pénalités sont indépendantes et cumulatives. Sauf pour des cas de force 
majeure présentés à la direction avant les dates et heures de remise (et sans égard à toute cause 
technique ou informatique), les pénalités seront appliquées sans préavis comme suit : 
 
Dérogation éventuelle : Pénalité associée : 
1. Les fichiers .pdf ont été remis en retard 
 

Un cran* de la note attribuée au projet au moment du 
retard et un cran* par jour de retard additionnel 

2. Les planches ne sont pas affichées à 
l’heure prévue pour le début de la critique 

Un cran* de la note attribuée au projet au moment du 
retard et un cran* par heure de retard additionnelle 

3. Les planches affichées à la critique ne 
sont pas identiques aux fichiers .pdf remis 
auparavant  

Au moins deux crans* de la note attribuée au projet 

4. Les maquettes ne sont pas présentes à 
l’heure prévue pour le début de la critique  

Un cran* de la note attribuée au projet  

5. L’étudiant/e est absent/e lors de la critique Échec  
 

 * Un cran signifie, par exemple, de B+ à C+. 
 

                                                
9  Projet final (définition) : Projet à une étape terminale d’une partie de la session (s’il y a plus d’un projet au cours de la session 

ou si un même projet est divisé en phases distinctes) ou de la session complète (s’il n’y a qu’un seul projet durant la session). 
Ces moments sont indiqués au plan de cours par la mention « remise du projet ». 


